
LE TOUR DE FRANCE 
m 

Changement de tableau 

maintenant les Belges uont mettre le « nez à la fenêtre » 

LE SUCCÈS IMPRÉVU DE LEUR COMPATRIOTE KINT, NOUVEAU POSSESSEUR 
DU "MAILLOT JAUNE", VA NOUS LES MONTRER SOUS LEUR VÉRITABLE JOUR 

La lutte italo-tranco-belge commence réellement des aujourd'hui 
Le "Ballon d'Alsace" la déclenchera certainement 

Pour damer le pion aux Flandriens 
il va falloir se "lever tô t " 

• . • • • . . . . a . . J O I T I D I LA P R I M I C R E C A C I • • • • • • 

Les cotes ont. depuis un moment, fait IGermain. Godaid va crever ou souffrir 
leu.- apparition, c:, chez 1rs fuyards, | d'un pats» inconvénient matériel au mo-

: ment précis ou Fréchaut et Generati 
' secouent la meute. A Montlçny. 1 Italien 
i a pris du champ. Il terminera en tnoir.-

-.jus les acclamations du public 
( t t dos Journaliste* des divers organe; 
"de sa nationalité. Le sort lui cevait, 

nous assure un canfrirs itaLcn. un? belle 
revanche puisque Generati avait, parai;-
i!. creve quatre fois la veille. 

' Et maintenant quelles considérations 
l générales faut-il tirer de cette troisième 
étape qui nous a conduit dans la grande 
ville lorraine ? 11 nous faut tout c abord 
souligner que si les trois Français en 
tête refluèrent systématiquement et fort 
normalement leur concours aux Kint. 
Generati. Zimmcrman et consorts, der
rière, les Bc^es agirent de façon iden-

ifln de laisser à leur compatriote 
Kint les coudées franches. L'on sait que 
l.i tactique s avéra fructueuse. Les 
grand* vaincus sont évidemment les 
Luxembourgeois, mais il est juste aussi ' 
de reconnaître que les coéquipiers de Ma-
jerus avaient perdu, la veille, un élément 
de rare valeur en la personne de M«-
thias Clemens. Pierre Ciemens, lui-même. : 
ne semblait pas en condition merveil
leuse, avant eu. lui aussi, à souffrir de : 

I la seconde étape. Des lors, les troupes 
de 1' «ex-mmllot jaune» étaient consi
dérablement réduites. La «catastrophe» 
était presque inévitable dans ces condi
tions. D'autre part, il y a lieu aussi de 
considérer que Majerus. continuellement 
à 1 avant-garde la veille, devait fatale
ment se ressentir des précédents efforts. 
Saluons ce courageux battu : il eat par
faitement capable d'en appeler bientôt 
de sa défaite, mais ce n'est plus, selon 

Les classements 
après la troisième étape 

Aussitôt la sortie de CHARLEVILLE, Iz peloton adepte la marche dite en 

Lt B"l-i- KINT 
U nouveau leader. 

Maye et Schild s'en sont assez mal 
accommodes puisqu ils ont perdu con
tact. La situation est désormais sérieuse, 
car si Majerus et Archambaud, les deux _ 
premier.- du classement gênerai, se sur- , nous, dans l'equipe luxembourgeoise qu il 
veillent dans la masse des hommes a'.tar- ; y aura heu de rechercher le vainqueur 
dés. il faut remarquer que. parmi les j du présent « Tour » 
échappes, flfure le Belge Kint. dont le | Les Italiens eux aussi, n'ont peint 
retara au Classement général n est. i cherche à contrarier Ganen 
somme toute, que de quatre minutes i connaissent parfaitement puisqu 
vinî-six seeonces.su* Majorus et de deux ] sit dans le «Giro » quelques échappées 
minuta» trenta-sent sut le vainqueur de i sensationnelles, Martano et Mamusso 

UNE MAGISTRALE ECHAPPEE 

Lilie-Gharlevilie. Aussi UA pcmlages se 
multiplient chez les journalistes. A Petit-
X:vr" '.c; douze leaders devancent Maye 
de quatre minutes et le peloton de cinq 
minutes et demi. 11 est donc évident qu'à 
ce moment, je maillet jaune couvre les 
épaules du jeune Eelge Kint. Les trois 
Français fizurant dans le groupe du , hommes qui le 

sans doute leur inquiétude quant 
tournure des événements. S'ils ne se dé
cident pas a mener, par centre, les indi
viduels, et surtout Zimmerman et Gene-

sont les mieux classes du team a l'arrivée 
à Metz. Attendons une occasion diffé
rente pour les juger, ainsi d'ailleurs que 
Bartali. Rossi. Komgrm'-ti. qui terminent 
au se'.n du gro; 

Chez les 
perdu pr< 

els. " BraeckeweU a 
mais les 
ivée. tels 

nouveau leader, oien entendu." ne se ha- i que Godard. Fréchaut. Vicmi. Puppo. Lc-
tent Doint de venir lui apporter., et pour i marie. Passât, ne se trouvaient pis en 
cause leur collaboration. Nous les repé- i situation suffisamment privilégiée pour 
rons fréquemment en queue, tenant plu- ! pouvoir l'inquiéter. Le Belge en a profite 
aieurs petits conciliabules et exprimant assez sagement. 

Cher les Nordiste .'adieux s es con
sidérablement -me , . Cette 
moral meilleur lu. s», permis de fit ir. en 

icompaenie de P iSis son inséparable, 
rati ne s en privent pas. Les nôtres adop- , d ^ ) e p e i o o n Spelctaer, Dit eaux. 
tent_»lors lajeule attitude qui leur^ est j M e r s c h wiennckx. I-a performance est. 

cette fois, très honorable. Maurice est-:! permise : subir 1° tram et suivre sans 
collaborer Stenalons pour être complet 
qu'a plusieurs reprises, l'allure tombe 
chez k l leaders, mais sans doute en 
est-il de même chez les poursuivants, et 
l'écart reste stationnaire. Puis, de nou
veau, les « douze » adoptent une cadence 

maintenant roide ? Esperons-le ! Que 
ses supporters se rassurent si aucun 
incident matériel ne vient l'handicaper 
à nouveau, le Lillois va faire preuve de 
régularité et se signaler avant- long
temps, tout comme le Femerois, '• 

plus rapide, dont le résultat le plus clair | ^ ' u m o d e l e d e constance dans l'ef-
est de leur valoir a l'entrée de Briey un ; ' N d e u x «présentants n'ont nulle-
petit capital de temps qui se chiffre par : m e n t d e m e r l t e et l'on ne saurait trop 
près de sept minutes. Il est vrai que. , { savoir aux sportives populations 
dan» l'intervalle, et sans doute pour £ l a " ? - E ^ - j L 
rompre la monotonie, un petit incident Mpieiunuiia •• „ „ n „ r n „ 
s'est produit. A cinq kilomètres de Briey. i WB mot encore e" ce qui concerne 
Chocque creve : Gamard descend imme- > l'Allemand Thierbach qui lait u i e 
diatement lui na'-se ^a roue e" voilà course sobre, mais n en doit pas moins 
SSre^ ."u lo t» P q1f ine^arcfepas a ren- • perdre ce soir »» ,Pl»ce precedente^au 
trer dans le lot de tête. Par voie cle 
conséouence ce dernier ne comprend 
plus que onze hommes. L'épreuve par 
élimination va maintenant se poursuivre, 
Lemane décollera après Samte-Marie-
aux-Chénes. puis, après Chatel-Saint-

classement gênerai. Son équipe, d ail 
leurs, sans apparaître au premier plan, 
a tan dans Charleville-Metz une course 
fort rèstuiiere. Le classement des Bautz. 
Wendel. Geyer. Neckerling. 1e prouve 
surabondamment cette fo,.-.. 

VANDOOREN NUIC A CHARLEVILLE 
SUR LES TRANSFERTS 

La nouvelle surprendra lor'cmer.*. il 
n est pourtant ainn. L information 
emblera enc re plus ctonnenta quand 

C'est ce que nous avons pu apprendre 
de la bouche d un sportif, partisan du 
Sportmg-Club Fivois. et qui semble con
naître bien des choses qui se passent 
dans les coulis.es du stade Virnot.. La 
mutation de l'ailier gauche sportingman 

Jules VANDOOREN 
on apprandra que Vandooren a lui-même 
manî/aité ce désir. Sans la moindre dis
cussion, les dirigeants olympiens accep
teront, la proposition, d autant que les 
pourparlers avec l'intéressé pour le 
renouvellement de son contrat sont 
actuellement impossibles Vandooren a 
d'autres prétentions financières que les 
conditions qui lui furent soumises. 

Comme, de son côté. l'Olympique 
Lillois estime qu il ne lui est pas possible 
de donner satisfaction à la contre-propo
sition de llntéressé. 1» dénouement 
préconisé a été accepté par son comité 
directeur. 

Cela ne veut pas dire que Vandooren 
sera transfère Pour qu'un club obtienne 
son concours, tl faudra que son trésorier 
paie largement, très largement même, 
car les administrateurs olympiens auront 

NV1C. qu- nevt d'acquéri' 
le F.C. CHARLEVILLE 

(Modem' Photo - Lille). 

serait faite dans des conditions avanta-
m parle d un versement de 

40.000 francs envir:n par les acquéreurs. 
En tout cas. le départ de Nulc est 

certain. Il sera, la saison prochaine, 
carolopolitaln. 

Dautre part, Fives a traité avec le 
Jeune centre-avant de Cholet, Guy Dolly. 
La nouvelle recrue, un splendide gaillard 
de 19 printemps, est déjà installée sous 
le ciel de la capitale des Flandres. 

en ce cas et à ce que l'on dit les dents 
longues. 

En attendant, Vandooren figurera 
quand même sur les transferts... 

| Coureurs et suiveurs convergent vers 
I le lieu du départ de la troisième étape 
; du Tour, qui doit nous conduire de Char-
j leville à Metz. 
j Les 92 hommes qui restent en course 
: auront aujourd'hui à couvrir la plus 
! courte étape du grand périple, étape qui, 
\ de l'avis général est capable de nous va-
: loir que,ques surprises, car on s'attend 
j toujour., a une offensive belge, la fa-
I meuse attaque que l'on sent imminente 
i mais qui jusqu'ici ne s'est toujours pas 
I dècler. 

Comme j'ai quelque avance, je circule 
dans le peloton et converse avec quelques 

! hommes 
Svlvere Maes est confiant. A son avis 

la suprématie belge doit s'affirmer dans 
les étapes de Montagne ; Disseaux et 
Danneels partagent d'ailleurs ce point de 

I vue, 
| Je m approche de Pierre Clémens qui 
p souffre toujours de sa chute d'hier. Il 
i fera de son mieux, me dit-il.. 
i \ l a i s voici Majerus. Il est toujours son-
i riant et s'apprête à défendre avec ardeur 
! son maillot jaune. Archambaud a pris 
| place auprès de lui et on sent bien que, 
' si les événements s'y prêtent, le Fran
chis tentera de conquérir le trophée tant 

I envié... y réussira-t-il ? Nous le saurons 
| ce tantôt, à Metz. 
! Mais midi approche et lès curieux de
viennent de plus en plus nombreux. Le 

| service d'ordre, qui est d'ailleurs impec
cable a fort a faire pour tenir les plus 
enthousiastes fervents de la petite reine 

! en respect. 
Cazalis commence son appel: 

l II n'aura, aujourd'hui que quatre-vingt 
i douze noms à prononcer, car l'étape 
! Lille-Charlevilïe a été funeste à Mathias 
I Clémens. Servadei, Van Neck. Valetti et 
i enfin à l'Anglais Burl. A remarquer qu'au 
l départ de Charleville. le team britanri-
i que — si on peut ainsi s'exprimer — ne 
comporte plus qu'une unité. Nos amis 
d Outre-Manche ne me semblent pas en
core de taille suffisante pour venir se 
mesurer avec les « continentaux ». 

Avant le départ, Cazalis. rappelle que 
certaines ententes —• à toi. Archambaud. 
à toi Goddart. — ne peuvent être con-

i dues et qu'elles reraient sévèrement 
| sanctionnées si elles étaient prouvées. 
I Sapristi, on commence à être moins 
| tendre, et les amende» et autres péna
lités pourraient bien pleuvoir drues com-

I me grêle d'ici peu 
! Pendant que Cazalis Joue les pères 
Fouettards. quelques amateurs d'autogra
phes satisfont leur passion 

Mais voici qu'approche l'instant fati
dique. 

Trente secondes, énonce Cazalis quin
ze, cinn.... et voici que fuse le tradition
nel * Partez ». 

Premiers kilomètres animés 
Le groupe multicolore s'ébranle sous 

un ciel gris. 
Va-t-il encore pleuvoir, comme hier ? 
Cela se pourrait bien... Pourtant, un 

peu de soleil ne nous déplairait pas. pas 
plus qu'aux coureurs dont la majorité 
ne « flirte » pas avec les intempéries. 

L'allure est cependant vive. On sent 
que ces Messieurs nourrissent de sombres 
projets. 

Nous traversons Mohon. VUlers-Semeij. 
se. à bonne allure. 

Soudain, le tram s'accélère encore. Il 
I doit certainement se passer quelque cho
se de grave en tête. 

Je donne l'ordre à mon chauffeur de 
remonter le peloton. 

Nous doublons Pierre Clémerjs qui. une 
main bandee conduit sa bicyclette avec 
sa main valide 

Nous voici enfin à hauteur des pre
miers.... 

Démarrages et échappée 
Gamard et Prior se sentent des four-

mies dans les jambes. Ils bataillent «u 
premier rantr de la meute avec une Ju
vénile ardeur qui fait plaisir à voir.. 
Mais leurs efforts sont vair.s. U v a tou
jours quelqu'un qui se sent la force de 
rejoindre 

A la longue, ils se fatiguent et ren
trent sagement dans le rang, vaincus, 
certes, mais satisfaits tout de même. 

Ceci me vaut un moment de lolalr 
que je mets à profit pour contempler le 
pavsage. asaee pittoresque du fait des col
lines dont il est formé 

Mais, * peine ai-je Jeté les yeux sur 
ce spectacle captivant que de nouvelles 
tentatives de fuite me rappellent que Je 
ne suis pas ici en qualité de touriste. 

Ce sont Paul Maye. Fréchaut et Vicitii, 
qui veulent, eux aussi, tenter la grande 
aventure. 

Ils prennent en effet le larse. leur 
attaque aya/it clé portée avec rapidité, 
au moment où on s'y attendait le moins. 

Mais la réaction ne se fait pas atten- ' 
dre et sous l'énergique impulsion des 
« as ». nos fuyards sont rejoints. 

Quatorze hommes en tête 
Il régne décidément aujourd'hui une j 

athmosphere particulière sur la carava
ne J'en ai bientôt la preuve quand, en
tre Flize et Dom-Mesnil, une nouvelle 
bagarre se produit. 

Cette fois, c'est sérieux, car je note 
la présence, parmi les « belligérants » 
de quelques « as ». et non des moindres ; 
L'allure devient de plus en plus rapide 
Le peloton s étire. Il est bientôt réduit-
à une simple file et, soudain, la coupure I 
se fait. Quelques hommes perdent encore 
contact, d'autres vont rejoindre les I 
fuyards. C'est fini, quatorze coureurs ont ; 
pris le large d'une façon magistrale. 

Ce sont : A. Van Schendcl. Schild, : 
Kint, Godard. Chocque. Tanneveau. ; 
Puppo. Lemarié. Generati. Vicini. Zim- J 
mermann. Gamard. Maye et Fréchaut. 

Une course poursuite 
Est-ce que ceux-ci seront plus heureux 

que les autres ? 
Il le semble. 
En effet, ils se conjuguent bien et petit 

à petit, les fuyards gagnent du terrain 
A l'entrée de Sedan, ils ont une bonne 

minute d'avance sur le reste des cou
reurs qui ont légèrement ralenti leur 
allure. 

Mais bientôt, les directeurs des diver
ses équpics jettent le cri d'alarme et tout 
le monde met le nez dans le guidon Ma
jerus prend un moment le commande
ment, puis il cède la place aux autres 
coureurs... 

En avant, on continue à pousser ferme 
et on gagne toujours du terrain. 

Plus que douze ! 
Derrière, quelques compétiteurs se dé

tachent, ce sont d'abord Gailien. Silvère 
Maës. Pierre Clemens et Cloarcc. Mais 
leur fugue ne dure guère. Ils doivent 
bientôt se laisser absorber. 

A Longuyon, les leaders ne sont plus 
que douze, deux d'entre eux ayant été 
lâchés : Paul Maye, toujours malchan
ceux et Schild. 

A 3' 30. se trouve Maye qui est Suivi 
par T. Van Schendel et Berrendero et 
enfin à 5' 15. un peloton qui comprend 
une cinquantaine de coureurs parmi les
quels on remarque : Cimatti. Morelli. Ra-
mos. Prior. Majerus, Vervaecke, Macs. 
Archambaud. etc.. 

Ce peloton ne tarde d'ailleurs pas à 
absorber les trois isolés qui naviguaient 
devapt lui. 

Une fin de course mouvementée 
Pendant de nombreux kilomètres, les 

positions ne changent guère. La distance 
entre les leaders et leurs poursuivants 
restant à peu près constante. 

Ramos et Prior perdent contact aveo 
le peloton de chasse, par suite de crevai
sons. 

Un peu plus loin. Vissers. puis le der
nier Anglais de la caravane. Hoiland. 
sont à leur tour victimes du silex. 

Quand je retourne voir ce qui se passe 
en avant, je constate que Oamard vient 
de s'arrêter pour donner sa roue à Paul 
Chocque qui vient de crever. Ce dernier 
a vite fait de rejoindre les hommes de 
tète, tandis que Oamard attend du se
cours. 

Et voici que le groupe de: leaders abor
de une nouvelle c6te, Lemarié, qui navi
guait en queue du peloton est soudain 
distancé II vient de rencontrer « l'hom
me marteau ». 

; Une dernière attente m'Indique que 
| l'écart entre 1« groupe de tète et le 
i peloton de cljasse est maintenant de 

plus de huit minutes 
Je pars à nouveau vers Metz et à mon 

arrivée. Je constate que les leaders com
mencent à lutter entre eux. 

C'est Tanneveau qui mène la danse, 
| mais ses tentatives de fuite restent sans 
I résultat. Il récidive cependant avec per
sévérance, mais a la fin. M rendant 
compte de l'inutilité de ses efforts. I) 

I renonce à son projet. 
Puppo lui succède au moment ou God-

I dard crève. Le premier nommé porte son 
attaque avec un certain art et ces Mes

sieurs n étant pas préparés à la risposte, 
il réussit la ou l'a sfrançais avait échoué. 

Mais cette avenUire n est pas du goût 
de Generati qui démarre et rejoint le 
fuyard. 

Tout le monde croit. Metz étant main
tenant toute proche, que ce sont ces deux 
hommes qui vont disputer la première 
place au sprint quand Puppo est victime 
du silex. 

La rage au cœur, il doit descendre de 
machine pour réparer. 

Generati reste donc seul. 

L'arrivée 
L'Italien traverse les faubourgs de la 

cite messine follement acclamé et il 
vient franchir la mince ligne blanche qui 
marque la fin de cette troisième étape du 
Tour de France, devant un très nom
breux public. 

Bientôt, on voit apparaître le premier 
peloton dont le sprint est gagne par 
Fréchaut. 

Il faut longuement attendre pour voir 
Danneels gagner au sprint la 12e place 
du classement, en tête du groupe dans 
lequel figure Maurice Archambaud. Spei-
cher. etc.. 

Enfin apparaît Majerus qui. du fait 
de son retard, perd la première place au 
classement général. 

A la fermeture du contrôle, on m'ap
prend que Thiétard. Cimatti. Oberbeck, 
et Neuêns ne sont pas arrivés dans les 
délais et que Morelli n'est pas encore ar
rive. 

Le classement 
1. Generati (Italien), en 4 h. 13' 02" ; 
2. «Fréchaut, 1er des individuels, en, 

4 h. 13' 26" ; 
3. Kint. même temps : 
4. Paul Chocque. même temps ; 
5. A. Van Schendel. même temps ; 
6. Godard, même temps ; 
7. Zimmermann, même temps ; 
8. Tanneveau. même temps : 
9. Vicini. même temps ; 
10. Puppo. 4 h. 17' 18" : 11. Lemarié. 

même temps ; 12. Dannels, 4 h. 19' 07" ; 
13. Deltour ; 14. Le Grevés : 15. Vervae
cke : 16. ex aequo : Martano. Camusso, 
Thierbach. Bautz. Lapébie, Archambaud, 
Canardo. Berrendero, Ezquerra, Muller, 
Passât, tous même temps ; 27. Mersch, 
4 h 20' 52" : 28. ex aequo : Wiennckx. 
Canni. Braspenning, tous même temps : 
31 ex Ëquo : Antoine. Cosson, Goujon. 
Gailien. Braeckeveldt. Laurent. Oubron, 
Lcwie. Egli. Vissers. Auville. Speicher, 
Deloor, Disseaux. Hendrickx. Maès, 
Maye, Pedroli. Marcaillou. Bartali. Rossi, 
T Van Schendel, Ducàzeaux. Muller, 
Meulenberg. Majerus. Simonini. Wendel, 
Cacheux. Bramard. Gever, P. Clemcnv. 
Dubois. Gamard, Wakerlinr;, 8offietti. 
Molinar. Galateau, Introzzi. Romanatti. 
Middelamp, Klensch. Oiasmat, Amberg. 
tous même temps que le 27e : 75. Wrn-
gler, 4 h. 21' 57" ; 76. Van der Ruit. en 
4 h. 23' 08" : 77. ex sequo : Hauswald et 
Cloarec. même temps : 79. Cento. en 
4 h. 24' 29" ; 80. Schild, 4 h. 25' 43" ; 
81 ex requo : Hoiland. Aies. Schulton. 
Oimeno. Saladin, tous même temps : 
88 Prior. 4 h. 29- 16" : 87. Ramos, même 
temps : 88 Thiétard. 4 h. 40' 10" ; 89 ex 
aequo : Comatti et Oberbeck. même 
temps ; 91. Nuens. 4 h. 45' 48". 

1. Kint. 16 h. 33'25". 
2. Materus, 16 h. 2815". 
3. Arcnambaud. 16 h. 3619". 
4. Thierbach. 16 h. 3803". 
5. Mersch, 16 h. 38 54". 
6. Brackeveld. 16 h. 3915". 
7. Lapébie, 16 h. 39 20 
8. Muller traème temps). 
9. Deltour. 16 h. 40'26 '. 
10. Fréchaut. 16 h. 41'02". 

I 11. Wiennckx. 16 h. 41'05" ; 12 Vis
sers ; 13. Hendrickx. même temns ; lf. j 

! Bautz. 16 h. 41'08" : 15. Bartali. 16 h. j 
141'32 ' : 16. ex sequo : Maes. Speichor, 
: Rossi, Geger, tous même temos ; 20, | 
Danneels, 16 h. 41'46" ; 21. Disseaux : 22. j 
A: Van Schendel ; 23. Vicini : 21. 'lan- i 
neveau ; 25. Vervaecke ; 26. Amberg ; i 
27. Lowie ; 28. Chocoue : 29. Marcaillou; 

. 30. Le Grèves ; II. Martano ; 32. Wen-
: g'.er : 33. Pedroii ; 34. Deloor ; 35. Oou-
: jon ; 36. Laurent ; 37. Goasmat ; 33. 

Weckerling ; 39. Meulenberg ; 40. Ou- | 
i brou ; 4L Camusso ; 4^. Passât : 43. ' 
Zimmermann ; 44. Auville : 45. Duca- ! 

i zeaux : 46. Introzzi ; 47. Hoiland : v<f. 
i Lemane ; 49. Godard ; 50. Wendel ; 51. ! 
! T. Van Schendel ; 52. Egli ; 53. Braa-
: pennine ; 54. Cosion ; 55. Gamard ; 56. ; 

Dubois ; 57. Van Der Ruit : 58. Middrl-
j kamp : 59. Simonini ; 60. Gailien ; 61. | 
i Neuens ; 62. Bramard : 63. P. Clemens ; 
| 64. Generati ; 65. Oberbeck : 66. Soîfiet-
I ti ; 67. Berrendera : 68. Romanatd ; 69. 
i Antoine : 70. Molinar ; 71. Canardo ; 72. 
i Galateau ; 73. Klensch : 74. V/eber ; 75. 

Hauswald ;' 76. Schild ; 77. Rames ; 78. 
I Prior ; 79. Carini ; 80. Maye ; 81. Thié-
! tard ; 82. Schulten ; 83. Cloarcc ; 84. Ca

cheux 
dm : 8 
querra 

85. Pubpo i 86. Cento : 87. Sa:a-
ï. Cimatti ; 89. Gimeno ; 90. Ez-
; 91. Aies. 

L'Italien QEVEKATI 
Vainqueur de iciape. 

I 180) Les Barraques-de-Ludres 166 ). Ri-
' ch?.rdmenil <70). Neuve-Flavignv (72), 
i Flavigny-sur-Moselle (73), Haute-Flavi-
gny (74), Crevechamps (80t. Neuvil-

! liers-sur-Mosell? 184 >. Roville-devant-
: Bayon (87p. Roville iBBl. Manpor.u.. 
i (89i. BamviIle-Charmes f99 >, Vincey 

1102). Nomexy < 107). Igney i l l l i , Thaon-
les-Voges (114), Chavelot (116), Golbev 
(120'. 

Epinal (123). contrôle : Saint-Laurent 
(127), Dmoze < 129 >. Arches ) 138 '. 
Pouxeux (139), Longuet (144), Saint-Na-
bord (146), Moulins (149'. 

Remiremont H50). contrôle : La Ma
deleine (151), Lepanges (159). Maxon-
ehamps (160'. Saulx (186', Ferdrupt 
«168.500', Remanvilliers 1170,5001, le 
Thilliot (173i. Fresse-siir-Moselle (176). 
Roche - des - Larrons < 177 >. Pont-Jean 
) 178 >. St-Maunce-sur-Moselle (180.500'. 
Plain-du-Canon (133.500). La Jumente-

rie (183i. Le Ballon d'Alsace (1S9\ Cru-
levBonaparta < 193 >. Le Puix (204'. Giro-
magny '207'. Chaux (SU), Sermacr." 
(213), Val-d'Ole (216'i. 

L'ABJUVKE A BLLFORT 
BELFORT1 '220 km. t. —Arrivée au 

stade du Charnp-c*(-.\. 

l i ' M M I M WtOBABI.t-: 
-METZ (0 Rill.' .".f. 
Nancy ' 36 km i. C.S. 
Epinal (123 km,'. C.S. n h za 

13 h. 30 
14 h. 20 

Remiremont '150 t ) , e s . 
Ballon i :.25e 

mètres > isy km.) 15 h. 40 
BELFORT (ll̂ O pkmj 16 h. 25 

Cet horaire est Ixasé sur une moyenne 
horaire de 33 km. Lan dernier. Archam
baud a gagne l'étape en 6 h. 50 m. 2C s. 
(moyenne : 22 km. 148, sano dérailleur). 

APRÈS LE XIW CRITÉRIUM CYCLISTE DU RÉVEIL DU NORD 

Une visite du vainqueur DEFOORT 
du V. C. Tourquennois 

Les grands vainqueurs de notr,' Crité
rium ont pour habitude de venir nous 
rendre visite chaque année, quelques 
Jours après leur victoire. 

Defoort qui. dimanche dernier, rem
porta de haute lutte la première place 
de la plus importante épreuve qui soit 
mise sur pied dans notre région, n a pas 
failli a cette bonne et saine tradition. 

Hier après-midi, le brillant represen-

parons le Tour du Nord, compétition 
dans laquelle Ghisquière et Defoort pren
dront le départ. 

Un succès dans le Grand Prix Djbon-
net nous serait sensible et compléterait 
comme il convient la réputation de bon 
a!oi qu'ont su se tailler ies bicyclettes 
« La Nordiste ». chaîne et roue libre 
« Li.'.'i ». pneus « Luxi » qui ont triom
phé cinq lois dans votre êpr"uve. 

L'intérêt du Tour 
a été encore rehaussé 
au Comité de Propasan 

Celui-ci ne s e s ! pas 
fier les coureurs de n 
eh espèces réparties aux 

de France... 
cette a 

de du f 
content* 
îastnifiq 

étapes. 
vre la course par son superbe 
va lui permettre en distribuant 
nirs et cadeaux de rappeler 
grand principe ri h\a;ic 
que des chaussures à s e me lies 

de Rratl-
ies primes 
il fait sui

des souve-
à tous le 
Ne portes 
de cuir • 

9206 

Aujourd'hui : 

METZ-BELFORT 
METZ (0 km.). -

Uppe-de-Vigneulles. 
contrôle. 

Signature place Phi-
Départ devant le 

De gauche à droit", au premier plan : AfAf. DCRUYTER. m m w du V C T ' 
GHISQUIÈRE. VANDEVOIR, constructeur des Cycles « L.4 NORDISTE » '• 
et DEFOORT, vainqueur du Critérium . au second plan : MM. LAMBRECHT 

Vice-président du V.C.T., et LERNOULD. 

L'ITINERAIRE 
Montigny-les-Metz 13). Jouy-aux-Ar-

i9,500). Corny (12.500), Noveant-sur-Mo-
selle (13,500). Champey (21), Pont-i-
Mousson (27.500) ; Blénod-les-Pont~a 
Mousson (30,500). Dieulouard (34.500), 
Belleville (37.500). Marbache (40), Pom-
pey (45), Frouard (47). Champigneulles 
(51), Maxéville (53'. 

Nancy (56), contrôle : Vandoeuvre 

tant des cycles « La Nordiste » pénétrait 
en nos bureaux en compagnie de M. 
Vandevoir, son distingué et avise cons
tructeur, de Ghisquière et de MM Lam-
brecht. président : Deruytor. manager, 
et Lernould de la firme « La Nordiste ». 

Est-il besoin de dire que tout le monde 
arborait un large sourire ? Nous ne le 
croyons pas. car une victoire dans une 
épreuve de l'importance du Critérium 
est une chose susceptible de satisfaire 
toutes les personnes au tempérament 
morose... 

Après les salutations et r les eomp'i-
ments d'usage. M. Vandevoir. au nom de 
ses coureurs, et en particulier de Defoort. 
qui n'est guère communicant nous 
exprima la joie que la victoire du der
nier nommé avait fait ressentir à tous. 

— Maintenant, nous dit.il, nouj pre. 

Notre programme sportif est d'ailleurs 
asses chargé, poursuivit notre interlo
cuteur, car outre Tourcoing-Dunkerque 
et retour. Defoort et Ghisquière s'aligne
ront dans toutes les épreuves qui. pnr-
tant de Pans, arriveront da.is notre 
région. 

Etilin, ajouta ML Vandevoir, jo puis 
vous confier que je viens de renouveler 
mon contrat avec le vainqueur du XIII» 
Critérium, sa victoire dans votre épreuve 
m'ayant donné une flatteuse opinion de 
ses moyens 

Puis, après un moment de conversa
tion générale, au cours duquel M De-
ruver nous expliqua comment il avait 
poufse Defoort à démarrer au moment 
propice, nas visiteurs nous amuèrent 
quand noire photograDhe eut fixé sur-
la pl.ique sensible un souvenir durable 
de ceiii charmante entrevu». 

coulis.es
file:///lais
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